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Dans ce livre, un voyage à travers les plus beaux pay
sages d’0rient sert de cadre à la résurrection des mys—

tères sacrés des religions antiques, encore si peu com—

prises de lasciènce moderne.
L'éblouissant panorama du Nil se déroule du Caire

jusqu’à la première cataracre. La philosophie égyp—
tienne, la vie d’outre-tombe selon le Livre des morts,
l’histoire d’lsis et d’Osiris surgissent des ruines de Men—

phis, des temples d'Abidos, de Dendérah, de Thèbes et

de Philœ. — En Grèce,les Jeux olympiques, les Pana
thénées et le drame symbolique d’Eleusis revivent sous

l’égide des montagnes sauvages ou gracieuses du Pélo—

ponèse et de l’Attique. — En Judée, les profonds ar—

canes de la science mosaïque et les fins universelles de la
mission du Christ éclatent dans l’histoire même du
temple de Jérusalem, dans les souvenirs de la vallée de
Jourdain et dans l’effervescence finale de la Jérusalem
future.

Tour à tour paysagiste, historien, poète et philosophe,
l'auteur vit avec une égale intensité dans les scènes du
passé et dans les luttes du présent. Cherchant les clefs
du problème philosophique, religieux et social de notre
temps dans une synthèse nouvelle de la doctrine sacrée,
son livre se résume dans cette pensée: « La trinité de

Thèbes,d’Eleusis et de Jérusalem est la trinité de la
Science, de l’Art et de la Religion fondus et transfigurés
dans la vie intégrale. )

(le livre est un second témoignage de l’Idée et de
l’Œuvre une première fois affirmées dans les Grands
Initiés.

le

t.
Vient de paraître chez Chamuel un volume de Ta. DA—

REL: De la Spiritualisaiz’on de l'Etre (in-18°, 3 fr. 50.)
Excellent volume pour la propagande dans les milieux
d’une certaine culture intellectuelle.

L’auteur nous excusera, de n’avoir pu encore faire
l’analyse que mérite ce bel ouvrage.

Un nouveau journal occultiste de langue tchèque vient
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de paraître chez H. Kosterlra, 36, Puchmajerowa,
Prague. Titre: Samaritan, dix fois par an, abonnement
1 fr. 20. Il est servi à titre de supplément gratuit à tous
les abonnés des Sbornik pro filosofii, mystikua okkul—

tismus.
Nos meilleurs et plus sincères souhaits de réussite au

nouveau combattant pour la cause spiritualiste.

ne

Notre confrère M. A. ERNY a publié dans la Paix
universelle de bien curieuses révélations sur l'origine
du mouvement spirite contemporain. Nous reviendrons
sans doute sur ce sujet.

0
’.

La direction de la Revue Socialiste vient d’être confiée

ii M. Gustave ROUANET, député. La Revue Socialiste res
tera l’organe d’élaboration scientifique et de libres re
cherches que fonda Benoît Malon. M. Gustave Rouag

net, qui fut le disciple et l'ami du fondateur, donnera
cependant une place plus grande à l’actualité politique et
sociale.

Nouvmws ®KVERSES

Voici la liste des principales communications qui
seront faites au Congrès de Londres en juin prochain

PROMISED ADDRESSES

Rev. T. E' ALLEN (West Dedham, Mass., U.S.A.), on

‘ Over—worked Telepathy. ’ '

Prof. A ALEXANDER (Rio de Janeiro), on ‘ Brazilian Evi
dence for Psychic Phenomena. ’

M. le commandant DARGET (Vouziers, Ardennes), on

‘ Photographs of Psychic Radiations. ’

.
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Mr. HARRIssON D. BARRETT (Boston, U.S.A.), on‘ Dark
Cabinets and Promiscuous Circles. ’

M. GASTON MERY (Paris), on ‘ Psychic Phenomena in
France. ’

Dr. HELEN DENSMORZE (London), on ‘ The Philosophy
of Mediumshin and its Limitations. ’

Signor CARLo BONAZZA (Florence), on ‘ Occult Energies
Latent in Man. ’

Mr. J. J. MORSE (London), on ‘ The Education Of the
Young in Relation to Spiritualism. ’

Dr. ENCAussE, ‘ Papus ’ (Paris), on} The Distinctions
and Points of Identity between Spiritualism and Oc
cultism. ’ -

Dr. J. M. PEEBLES (San Diego, Cal.), on ‘ Spiritualisrn
in all Lands. ’

Contessa HELENE MAINARDI (Pisa, Italy), on ‘ Pheno
mena Observed in her own Home. ’

D_r. MOUTIN (Boulogne-sur-Seine), on ‘ The Relations Of
Hypnotism and Mesmerism to Spiritualism. ’

Mr. W. H TERRY (Melbourne), on‘ The Bridge between
the Natural and the Spiritual Worlds. ’

ColonelnE RocnAs(Paris),on‘The Border Line ofPhysics.’
Mrs. CORA L. V. RICHMOND (Washington, U.S.A.), on

‘ Spiritualism in the Next FiftyXears. ’

Mr. THOMAS G. NEWMAN (San Francisco), on' ‘ The
Effect of Spiritualism on the Religious World. ’

Signora PAGANINI (Florence), on ‘ The Laws of Nature
with which Spiritualism is mostly concerned. ’

Mr. B. TORTENSON (Skien Norway), on ‘ Spiritualism in
Norway. ’

Dr. BARADUC (Paris), on ‘ Biometric and Photographic
Demonstrations of Vital Force (with lantern illustra

tions). Physiologic and Therapeutic Deductions.

_ Rev. MINOT J. SAVAGE (New-York), on ‘ Personal lmv

pressions of Spiritualism in America.
Dr. GIOVANNI HOFFMANN (Rome), on ‘ Attested Accounts

of Experiments made at the Academy in the presence
of Eminent Scientists. ’

_

Mr. HENRY FORBES (New-York), on ‘ Some Striking
Analogies between Early Christianity and Modern Spi—

ritualism. ’
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Prof. Bonne (Dijon), on ‘ Suggestion and Mesmerism. '

Mr. W. T. STEAD (London), on ‘ Automatic Writing;
and the Subliminal Self. '

Dr. BERILLON (Paris), on ‘ Hypnotism and Psycho-thera
peutics, illustrated by lantern pictures of Salpêtrière
Subjects. '

Mrs. C. T. DIXON (London), on ‘ Some Experiments in
SpiriePhotography. ’

_
'

Voici comment les journaux ont annoncé la mort de

la fille de Fabre d'Olivet :

« M“° Théonice Fabre d'Olivet, rentière, âgée de

quatre-vingts ans, demeurant 80, rue du Bac, avait la
contume imprudente de lire le soir dans son lit, avant
de s’endormir. Hier matin vers cinq heures, des voisins,
réveillés par la fumée qui pénétrait dans leurs ap arte—

monts, sortirent sur le palier et s’aperçurept que e feu
s’était déclaré dansl’appartement de la vieille dame, dont
le lit s'était enflammé au contact de la lumière qui éclai
rait sa veillée.

4( Des pompiers eurent bientôt raison de l’incendie,

mais le corps de la locataire était complètement carbo
mse.

« Le commissaire de police, M. Belouino, qui pro
céda à l‘enquête, recueillrt épars, au milieu des décom
bres, différents objets, entre autres une liasse de lettres
et portraits de famille datant de la Restauration, toute
une collection de monnaies anciennes en argent, un
livret de caisse d'épargne entre les feuillets duquel un
billet de 1.000 francs était inséré, et des titres de
rente nominatifs; enfin, un testament.

« La victime M“° Eudoxie-Théonice Fabre d'Olivet,
née à Paris en 181 , était la fille d’Antoine Fabre d'Oli—
ver, né.à Ganges (Plérault) en 1768, auteur dramati ne.
érudit et philosophe myst1 ne, et qui mourut en r 25,
avec la réputation d‘un ou ou d'un visionnaire. La
famille d’Olivet descendait du calviniste Fabre, l’honnête
criminel. )

'

Que dire du jugement de Fabre d'Olivet, l’éminent
philosophe, par le sous-reporter qui a pondu cet entre
filet? Rien, si l’on réfléchit que ces dernières lignes ont
été copiées dans un Bouillet quelconque.
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Le banquet du Syndicat de la presse spiritualiste.

C’est le 20 mars, premier jour de printemps, jour qui
annonce le renouveau dans la Nature, qu’a eu lieu le

premier banquet de la Presse spiritualiste dans un des
salons du restaurant Philippe, au Palais-Royal.

Inauguré à pareille époque de l‘année, il ne pouvait
qu’être ce qu’il a été, c’est-à-dire joyeux, cordial et har
monieux.

Les trois écoles étaient représentées par cinquante
convives, dames et messieurs : écoles hermétique, spirite
et magnétique. Le D“ Papus, M. G. Delanne et M. Dur
ville avaient amené chacun ses invités.

La présidence du dîner, dévolue de droit à M. Delanne,
le président du Syndicat, a dû, par suite d’une indispo—
sition de ce dernier, être attribuée à M. Durville, vice
président.

Pendant tout le dîner, ainsi que nous l'avons dit, la
plus franche cordialité et la plus parfaite bonne humeur
n’ont cessé de régner.

Au champagne, M. Durville s’est levé et après avoir
excusé M. Delanne, nous a entretenu de la photographie
des effluves s’échappant du corps humain (effluvio»gra
phic) photographie qu’il a obtenue avec le concours de
M. Majeweski, présent au diner, médium-guérisseur
excellent, en même temps que bon photographe. "

Les épreuves ont été mises sous les yeux des assis
tants.

Le D*‘ Papus a pris ensuite la parole et, comme tou
jours, a su charmer son auditoire: sa modestie l’a mal
heureusement empêché de dire de son.école tout le bien

qu’elle mérite, mais M. Raymond Duplàntier, dans son
improvisation pleine d’humour, a heureusement comblé
la lacune.

M. Alban Dubet, le secrétaire général du Syndicat, a .

parlé sur la nécessité qu’il y avait pour tous les spiritua
listes de s’unir et d’échanger de temps à autre leurs idées.
Il a insisté sur la fusion de la science et surla foi qui ne
trouVeront l’harmonie que dans l’amour.

M. Bouvery Veut qu’on mette en demeure les savants
officiels d’étudier officiellement les faits et de se pronon
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cer‘,enfin sur des résultats que seuls les aveugles 'et les
orgueilleux s‘obstinent à nier.

_M. Pavelesco, correspondant de journaux roumains,
vient apporter à la CaUse spiritualiste l'appuide sa parole
et de la presse spiritualiste de Roumanic.

M. Murray, correspondant de journaux anglais, du

Light notamment, qui a bien voulu, ainsi que M. Pave
lesco, nous faire l’honneur d'assister à notre banquet, a

démontré la nécessité, pour la cause spiritualiste en gé
néral et pour la cause spirite“ en particulier, d'étudier
comparativement les faits hypnotiques, afin de dégager
aussi nettement que l’état actuel de nos connaissances le
permet, le fait spirite qu’on est porté à confondre avec
le fait hypnotique.

A ce sujet, disons que M. Murray assistera au Congrès
spiritualiste de Londres, en juin prochain, et qu'il pourra,
à ce moment, développenson intéressante thèse. M. De
lanne qui y assistera également se trouvera sur son véri
table terrain : le spiritisme scieqtifique et expérimental.

Nous avons entendu ensuite M. Carbonnelli, publi
ciste, puis M. Gaillard, de la Fédération spirite, qui a

trouvé “des accents magnifiques et fait entendre un lan
gage chaud, coloré et énergique, en faveur dela doctrine
spirite.

Enfin, pour clore la série, M. Denéchère père, un pha
lanstérien, nous a entretenu des idées de Fourier et des

moyens pratiques de les réaliser. Nous avons surtout
retenu de son discours la partie qui avait trait au rôle de

la femme. Ce rôle, il le voit triple; ces trois aspects, il
les retrouve aussi chez l’homme, mais en ordre renversé;
en sorte qu’il termine son improvisation à la fois chaleu
reuse et humoristique par cette déclaration: la femme

est le complément de l’homme.
C’est sur ce mot, longuement applaudi, que la séance

a été levée.

J’oubliais de dire que M. Durville a proposé à la réu

nion d’organiser un banquet périodique, qui aurait lieu
tous les deux mois, à partir du mois d’octobre, jusqu’en
juin, en sorte qu‘un second banquet aura lieu en juin
prochain. ‘

Terminons en exprimant encore une fois tous les re—
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grets que nous a causés l’absence forcée de M. Delanne.
Mais l’occasion se retrouvera.

M. Joséphin Péladan au Parnasse.

(Service spécial de la Patrie)

Athènes, 9 avril. — Le sar Péladan, qui est depuis
quelques jours à Athènes, se propose de visiter quel
ques localités célèbres de la Grèce, en vue de recueillir
des renseignements sur l’ouvrage qu’il prépare sur notre
pays.

Au dire de ceux qui ont approché l’étrange et célèbre
personnage, le sar se serait fait une excellente idée de la
Grèce, où on lui a fait, partout, l’accueil le plus sympa
thique. A la conférence qu’il a donnée au syllogue le
Parnasse, où l’on s’étoufl‘ait pour l’entendre, le sar a

parlé surtout de la Grèce ancienne de façon
—— ce qui a

été une véritable surprise — à être compris de tout le
v monde.

Le sar, qui avait pris pour sujet de sa conférence la
régénération de la Grèce, reproche aux Grecs modernes
de n’avoir pas hérité du mysticisme des aïeux, qui
avaient, les mystères d’Eleusis et les théories de Platon
sur l’amour en font foi, des tendances marquées vers le

mysticisme.
'

Après avoir parlé de l'art antique, le sar a parlé de la
Grèce moderne, dans un langage imagé et ému qui lui a

attiré les sympathies de son auditoire, qui formait l’élite
de la société athénienne. Parmi les conseils qu’il a don
nés aux Hellènes, nous croyons devoir relever tout par
ticulièrement celui de se faire les hiérophantes de la
gloire ancestrale. \

Le sar voit les éléments de la régénération nationale.
dans la renaissance du théâtre antique, qui a été la prin
cipale source du mysticisme, dans le perfectionnement
des musées et dans une meilleure constitution du clergé,
le prêtre devant être à notre époque ce que l’hiérophante
était chez les anciens. .

Pour avoir le plus complet des musées, il suffira de
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demander àtous les musées étrangers, ce qu'ils ne refu
seront certainementpas, des moulages de tous les objèts
d’art hellénique qu’ils renferment.

Disons, pour finir ce compte rendu incomplet, que le
sar a été applaudi et félicité par ses auditeurs, parmi
lesquels se trouvait, On l’a dit, l'élite de la société athé—

nienne.
Avant de quitter Athènes, le sar a adressé aux Athé—

niens une proclamation dans laquelle il développe l’idée
de la Renaissance de la Grèce par le drame antique, qui
ne peut être dignement représenté que dans le théâtre
de Bacchus restauré. Il a demandé et il ne cessera dit

il, de demander la croix du Sauveur pour Mounet-Sully,
l‘hiérophante des anciens dieux dont la Grèce doit réap—

prendre le culte. En terminant sa proclamation, où res
pire une piété vraiment filiale pour la Grèce, le sar nous
dit: ( Au revoir dans le théâtre de Bacchus restauré. »
— CHRISTOPOULOS.

Les lecteurs qui ne sont pas ennemis d’une douce
gaieté liront, avec plaisirle petit recueil d’âneries ci-des
sous. Cela donne une belle idée de l'ignorance des rédac—

teurs des feuilles pieuses :

« En cette affaire, ils furent plus prudents que dans
celle des Albigeois. Pour mieux dissimuler leur suprême
influence, ils firent mettre dans les Constitutions desti—
nées aux naïfs, que les juifs ne seraient pas admis dans
lesLoges. Mais en I782, n’ayant plus tant à craindre et
voulant surveiller immédiatement le mouvement révolu
tionnaire, ils firent effacer cette apparente prohibition
dans le fameux couvent de \Vilhemsbaden. Déjà vingt
ans auparavant, un juif portugais, Martinès Pasqualis,
avait établi à Bordeaux, à Toulouse, à Marseille et à

Paris des Loges dans lesquelles non seulement les juifs.
étaient publiquement admis, mais les adeptes chrétiens
devaient prendre des noms ou juifs ou tirés de la Kabbale
juive, tels que Haven, Haatan, Burg, Papus, Sédir, Si
sera et autres semblables.

< Grâce au protestantisme, dont ils furent sinon les
inspirateurs, du moins les excitateurs secrets, les juifs
purent organiser vile etsolidement. surtouten Allemagne,
en Angleterre et en Écosse, les Sociétés franc-maçon
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niques. Ces Sociétés, ils les lançèrent, comme une
meute, contre I’Egl1se catholique et ses sout1ens. >>

(La Croix, supplément du 29 mars 1898).

Il y a deux colonnes de ce calibre et tout cela est si
gué Léopold de Pierr'eplare. Quel nom bien appliqué!

Dans la Revue d’histoire et de littérature religieuse,
1897 (2° année), n° 4. Cumont, la Propagation des
mystères de Mithra dans l’empire romain (suite dans le
n° 5).

Dans le Bulletin historique et scientifique de l’Auvergne
(1897, n° 5): J. Delmas, Les loges maçonniques de Saint
Flour au xv111° siècle).

M. John Henry Bridges a réédité l’Opus majus de R0
ger Bacon (Oxford, at the Clarendon press., 1897, 2 vol.).

Dans Jahrbücher der k. Akademie gegneinnütgiger Wis

senschaften {u Erfurt, 1896. heft 22. — Loth: Supersti—
tions au XVI° et au XVII° siècle.

M. Ph. Salmona publié :_l’Atlantide et le Fenne,br. in-8°»

50 cent. (Alcan).
M. Casser a analysé l’ouvrage de M. Desroches sur le

Labarum, dans les Annales de l’Académie de Mâcon

(1895).
M. Al. Bertrand a publié : Les Druides et le Drui—

disme (Leroux, in-8).
M. le Vicomte de Spoelberch de Lovenjoul : Autour

de H. de Bulgare (C. Lévy, 1897, in-18).
Rl1einisches Museum fur Philologie, 1897 : Resbach,

Le Prodigiorum liber de Julius Obsequens.

(Revue historique).

NÉCROLOGIE
Louis Aufflnger

Louis Auf’finger vient de mourir presque subitement, ‘

après avoir été frappé d’une première attaque d'ape

,_. ., ,.,, . .‘W ....m‘..ñfiñwfi-WMM_WW'MW. 1 ' ‘ . _ ,
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plexie il y a deux ans et être devenu hémiplégique depuis
ce moment.

‘

La cause du magnétisme erd, dans la personne de
l’ancien directeur de la Cha ne Alagnétique, un de ses
plus vieux défenseurs. Auffinger avait fondé, il y aquel
ques années, un syndicat des masseurs, magnéttseurs et
médiums guérisseurs auquel il s’était dévoué corps et
âme. AUSSI ce fut pour lui un gros chagrin d’être forcé,
par la maladie, d'abandonner son poste de président
trésorier, d’autant plus qu'il fut toujours,par son honnê—
teté absolue et sa méticulosité, le trésorier idéal.

La vieille mère d'Auffinger, excellente lucide à qui
l’on doit la découverte de plusieurs criminels, reste seule
avec sa fille. Qu’elle reçoive l‘expression de notre con
doléance. .

Nous avons été étonné, lors des obsèques, de voir
combien le syndicat, fondé par Auffinger, avait été ingrat
à son égard, du moins offlc1ellement.

Voici la façon dont les journaux ont rendu compte de
la cérémonie:

« On pouvait hier,à trois heures, voir à Saint-Sulpice
,un curieux cortège. C’était l’enterrement de Louis Auf
iinger, ancien secrétaire du baron du Potet et fondateur
du syndicat des masseurs, magnétiseurs et médiums gué—

risseurs. Aussil'assistance comprenait-elle la plupart des
somnambules extra—lucides de la capitales venues pour
assister une dernière fois leur ancien président. Parmi
les hommes, des délégations de la plupart des sociétés
spiritualistes et des magnétiseurs bien connus. Citons
au hasard le comte de Constantin, Donato, Laurent de
Faget, docteur Papus, Bouver , Renauld, Suzaine, etc.
Le char était orné des médaillés magnétiques récoltées
par le défunt, telle une bannière d’orphéon, ce qui accen
tuait encore le caractère bien spécial de cette funèbre
cérémonie. »

M®‘|TBÛÈMDE UÛMB®ŒIJQUÆÊ

Ayendre : Quatre cents ouvrages différents, rares,
environ 500 volumes par les auteurs maçonniques les
plus célèbres des xvm° et XIX° siècles.
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Écrire à M. ROSÉN, 9, rue Chappe, Paris, pour rece
voir renseignements et catalogue.

Parmi les nombreux ouvrages qui composent cette
importante bibliothèque maçonnique, nous signalons
parmi les auteurs français les suivants :

BAZOT. ——La morale de la Franc—Maçonnerie, 1827, in-12;
Codes des francs-maçons. 1830,in-12; Manuel du francg

maçon, 1835, 2 vol. in-8.
BÉDARRIDES. -— L’ordre maçonnique de Misrai‘m, 1845,

2 vol. in-8.
Bnssucnnr (J. C. B.). »— Précis historique de l’ordre des

M.'., avec biographie des plus célèbres M.'..
‘

1829, 2 vol. in-8.
BONNEVlLLE. —-« Les Jésuites chassés de la M.'., 1788,

in—8; l’Ésprit des religions, 1792, 2 vol. in-8.
BOÙBÉE. Études historiques et philosophiques sur la

M.'., 1854, in-8; Souvenirs maçonniques, avec
notice historique, 1866, in-8.

’

CLAVEL. Historique pittoresque de la franc-maçon
nerie, 1843, in-8.

DELAUNAY. — Thuileur des 33 degrés de l’écossisme du
Rite ancien et accepté, 1821, in-8.

ENOCH. —— Le Vrai Franc-Maçon, 1773, in—8; Lettres ma

çonniques, 1774, in-8.
Des ÉTANGS. Archives de la M.'., où les secrets

et travaux de tous les grades, 1821, in-8; Œuvres
maçonniques : initiations, cérémonies, installations,
1848, in-8.

FABRÉ. — Documents maçonniques, 1866, in-8.

GALIFFE. —_ La Chaîne symbolique : origine, développe—
ments et tendances de l’idée maçonnique, 1852, in.8.

Corrm. —— Histoire populaire de la M.'., 1862, in—8.

GRAND-ORIENT. — État du Grand-Orient, 1804, 4vol.
in-4.

‘

GU0N. -— Lettres critiques et philosophiques sur la

M.°., 1835, in-8.

JOUAUST. — Histoire du Grand-Orient de France, 1865,
in'8; Histoire de la franomaçonnerie en France, 1878
in-8.

«æ...,n«m=m»-wuw.»—u_.u..m.
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JUBÈ. — Recueil des actes du Suprême Conseil de ,

France (1806-1830), 1832, in-8.

KAUFFMANN ET CHARPIN. — Histoire philosophique de la
F.'. M.'., 1850, in-8.

LA TIERCE. — Histoire et statuts des M.'., 1742, in-8.

LE SUEUR (A. L. B. Robineau de Beaunoir). — Les
Masques arrachés, 1791, 2 Vol. in-12.

LAURENS. —— Essai historique et critique sur la M.'.,
1806.

Mancoms.— Le Panthéon maçonnique, 1860; Le Ra
meau d’or d’Eleusis, 1861; La Tribune maçonnique.
1866.

MOREAU DE MARSEILLE. »— L’Univers maçonnique, 1837,
in-8; Précis sur la M.*., 1855, in-8.

PYRON. — De l'Organisation en France de la F.-. M.-.
jusqu’en 1814,, in-8.

RAGON. —— Hermes ou Archives, 1818-1819, in-8; Cours
des initiations anciennes et modernes, 1841, in-8; Or
thodoxie maç.‘. Maçonnerie occulte, 1853, in-8;'Ri—
tuels (15) 1860, in-8; Thuileur général ou manuel de
l’initié, 1860, in-8; la Messe, 1860, in-8.

REBOLD (Em.). — Histoire générale de la M.'. en

France, 1851, in-8. -— Histoire des trois GG.'. LL.'.
des M.'. en France, 1864, in—8.

SAINT—VICTOR (DE).
—— Origine de la Maçx. adonhiramite,

1787. — Recueil précieux de la Maç.‘. adonhiramite,

1787.
—— Histoire Critique des mystères de l’antiquité,

1788.
ROBIN (l’abbé). -— Initiations anciennes et modernes,

1779, in-12.
THORY. —— Histoire de la fondation du G.-. 0.-. de France,

1812, in-8 ; Acta latomorum, 1815, 2 volumes in-18.
Tscnounv. — L’Étoile flamboyante ou la F.'. sous

tous les aspects, 1766, 2 vol. in-8.

VASSAL. — Cours de maçonnerie, 1832, in-8.

Le Gérant: Eucausse.
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Notes and Queries, S. M. Gould à Manchester

(N. H.) U. S. A.

Frie 0rd, A. Sabre à Christiania (Norwège.)

Nordisk Frimurer-Tilena’a, Alb. Lange à Chris

tiania (Norwège).

Die Religion des Geistes, Fertung, Herrengasse,

68, Budapest (Hongrie)

Nuova Lux, 82, via Castro Pretorio à Rome

(Italie).

Lug astral, 6, passage Sarmiento à Èuenos—Ayres

(RépubliqueArgentine). ,.

L’Initiation, 10, avenue des Peupliers, Paris.

El—Hadz‘ra/z, 19, rue de la Kasbah, Tunis.

——-—»W<«-——



/
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RECOMMANDÉS SPÉCIALEMENT

LANGUE FRANÇAISE
L’Initz’atz‘on (revue mensuelle), I0, avenue des Peu

pliers, Paris.

Le Voile d’Isis (journal hebdomadaire), 5, rue de
Savoie, Paris.

'

L’HyPerc/zimie (revue mensuelle), 19, rue St—Jean,
Douai (Nord).

HERMÉTISME, ALCHIMIE

La Thérapeutique intégrale (revue mensuelle),
[0, rue Durand-Claye, Paris

MÉDECINE HERMETIQUE, HOMŒOPATHIE

Malines (revue mensuelle),

. 42, rue Fontame-Saint—Georges, Pans.

LITTÉRATURE ET ART

LANGUE ANGLAISE

'Ihe Morning Star. Dépositaire, Chamuel, 5, rue
de Savoie, Paris.

(Peter Davidson, Loudsville,White C°, Georgia, U.S.A.)

LANGUE ESPAGNOLE
Lug astral (hebdomadaire, à Buenos.—Ayrcs (Répu

blique Argentine), 6, pasage Sarmiento.

La Nota Médica, Fuencarral, 26, Madrid.

LANGUE ITALIENNE
Il Mondo Secreto.

Lue (revue mensuelle), 82, via Castro Pretorio, Rome

LANGUE TCHÈQUE
Sbornik pro filosofiz‘ a oklrultismus, à Prague

(Bohème), Puch majerova U1 36.

AVIS IMPORTANT. — Tous nos confrères ci—

dessus cités et ceux qui voudraient être cités sont
priés de reproduire in extenso cette liste.



Principaux Ouvrages recommandés pour l'étude de

l’OCCULTISME et de ses applications

CONTEMPORAINS

L’Évolution de l’Idée.
L’Instruction Intégrale.
Le Serpent de la Genèse.

Le Temple de Satan.

La Clef de la Magie noire.

F.-CH. BARLET. . . .

I‘

STANISLAS DE GUAITA .

W

Traité méthodique de Science Occulte
PAPUS . . . . . . . . . . Traité élémentaire de Magie pratique.

[T
a Science des Mages. -

A. JHOUNEY . . . . . . . Ésotérisme et Socialisme.
RENÉ CAILLIÉ . . . . . . Dieu et la Création.

CLASSIQUES

Humus LÉVl . . . . . . La Clef des Grands Mystères.
SAINT-YVES D’ALVEYDRE Mission des Juifs.

La Langue hébraïque restituée.
PABRE DOLWET' ' ' ' '

Histoirephilosophiquedugenrehumain.
ALBERT POISSON. . . . . Théories et Symboles des Alchimistes.

LITTÉRATURE

‘ _ l La Magicienne.
JULES LERMINA . . . . .

? A Brûler.

( Zanoni.
BULWEÊ LYTTON . . . . A . .

( La Maison Hantee

MYSTIQUE

Jeanne Leade.
P. SÉDm. . . . . . . . . Jacob Bœhme et les Tempéraments.

Les Incantations.
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